
[image: couverture]



 [image: pagetitre]


Le secret des Harrington
Il est temps désormais pour les Harrington d’entrer dans la lumière… Lorsque ces quatre héritiers d’une chaîne d’hôtels au luxe discret et raffiné se voient proposer un rachat par leurs exubérants rivaux, les deux familles se découvrent ennemies. Ainsi commence alors un jeu de pouvoir qui bouleversera à jamais leur destin à tous…
Mais nul ne sait que, dans l’ombre, un actionnaire secret a le pouvoir de décider à lui seul de l’issue de cette guerre sans merci.
Pour les Harrington, les lieux de villégiature les plus luxueux de la planète se sont transformés en champs de bataille. Leur but ? Le pouvoir. Leur rêve ? La passion…
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1.
Theo Tsoukatos fronça les sourcils d’un air réprobateur quand la porte de son bureau s’ouvrit brusquement. Il avait pourtant exigé qu’on ne le dérange pas. Qui osait contrevenir ainsi à ses ordres ?
Il était craint par tous ses employés… comme son père, songea-t-il sombrement, en espérant que la ressemblance se limitait au cadre strictement professionnel.
Sur le plan personnel, il s’était juré, depuis sa plus tendre enfance, de ne jamais devenir comme son père.
— Il y a le feu ? lança-t-il sèchement lorsque sa secrétaire s’avança sans son autorisation.
— Non, je ne pense pas, répliqua cette dernière sans se laisser émouvoir par son agressivité.
Avec ses cheveux gris, sa bouche pincée et son visage austère, Mme Papadopoulos lui rappelait sa tante Despina. En tout cas, elle remplissait parfaitement son office de cerbère.
Theo soupira impatiemment. Il était en train d’apposer la dernière touche au plan stratégique de l’entreprise qu’il devait présenter le soir même au conseil d’administration. Le vieux Demetrious Tsoukatos se retirait petit à petit des affaires pour s’occuper de sa santé chancelante et avait demandé à son fils de le remplacer.
Ses yeux se posèrent sur les immenses baies vitrées. La foule s’agitait dans les rues d’Athènes. Comme toujours, ce spectacle le galvanisa. En ces temps instables, des empires financiers s’écroulaient tous les jours, alors que d’autres, tels des phénix, renaissaient de leurs cendres pour reprendre leur essor.
L’entreprise familiale des Tsoukatos était de ceux-ci, comme en témoignaient ses locaux : une tour de verre et d’acier qui s’élançait fièrement à l’assaut du ciel. Demetrious Tsoukatos en avait fait le vivant testament de son succès d’armateur. Impitoyable, il avait abattu tous les obstacles sur son chemin. Rien ni personne ne lui résistait. Il avait écrasé ses rivaux tout en triomphant de la conjoncture économique.
Theo marchait dans ses pas en se forgeant une réputation comparable. Il n’hésitait pas à prendre des risques et se démarquait d’entrepreneurs timorés qui, préférant jouer la sécurité, finissaient par se retrouver acculés et contraints à la faillite. La flotte Tsoukatos ne connaîtrait pas de telles vicissitudes. Malgré une jeunesse de débauche, Theo avait depuis quatre ans développé des compétences indéniables et une autorité incontestable.
A l’instar de son père, il avait aussi découvert le plaisir d’être un homme puissant et de soumettre les autres à son autorité. Certes, sa vie personnelle lui échappait, quoique pour des raisons différentes de celles de Demetrious. Je ne suis peut-être pas heureux, se disait-il souvent, mais au moins, je ne suis ni un menteur ni un hypocrite.
Trop de personnes, autour de lui, étaient dépourvues de moralité.
Quand Mme Papadopoulos s’arrêta devant son bureau, Theo la foudroya du regard. Sans sourciller, elle le considéra avec le mélange d’indulgence et de condamnation qui lui était coutumier.
— C’est votre femme, annonça-t-elle.
Sa femme.
Holly.
Immédiatement, une rage sombre déferla en lui. Cela faisait presque quatre ans qu’il ne l’avait pas vue. Quatre ans qu’elle était partie, qu’elle avait quitté la Grèce. Quatre ans qu’il ne l’avait plus touchée. D’ailleurs, cela n’arriverait jamais plus, car elle avait détruit leur mariage de façon irrémédiable.
Leur séparation datait précisément de la découverte de l’infidélité de Holly. A vrai dire, c’était elle qui la lui avait avouée spontanément…
Il n’avait aucune envie de se perdre dans le labyrinthe de ces mauvais souvenirs. Ce n’était ni le moment ni le lieu, dans cet immeuble où il régnait en maître avec un calme olympien.
Il ne se retournerait plus jamais sur son passé.
Depuis le temps, il aurait dû surmonter sa colère. Mais il devait encore se contrôler, s’obliger à inspirer profondément et à desserrer les poings pour avoir l’air indifférent.
— Si c’est ma femme, vous savez pertinemment, madame Papadopoulos, qu’il est inutile de me déranger. Je suis très occupé…
— Monsieur.
Surpris par l’interruption, Theo jeta un coup d’œil étonné à sa secrétaire, qui lui faisait front.
— Elle insiste et affirme que c’est urgent.
Theo refusait tout contact avec Holly depuis leur rupture. Elle l’avait trompé de manière éhontée, alors qu’il avait le mensonge en horreur. Il dépensait déjà beaucoup trop de temps et d’énergie à s’efforcer de l’oublier. Chaque jour, à l’aube, dans sa salle de sport, il s’épuisait physiquement à cogner sur son sac de frappe avec ses gants de boxe et accumulait les kilomètres sur le tapis. Il cherchait à s’étourdir pour ne plus penser à la trahison de Holly. Elle l’avait trompé avec un inconnu… Comment était-ce possible ?
Il s’échinait à chasser de son esprit des scènes dont il n’avait pourtant pas été témoin, mais qu’il imaginait malheureusement de façon bien trop détaillée. Comment avait-il pu croire à l’amour de cette fausse ingénue ? Pourquoi ne s’était-il pas méfié davantage ?
Depuis quatre ans, il se jetait à corps perdu dans le travail pour ne pas penser à la créature qu’il avait si imprudemment épousée. Elle l’avait non seulement ruiné et ridiculisé, mais lui avait aussi déchiré le cœur, ce qui était bien pire. En tombant dans son piège, il avait commis la même erreur que ses parents. Il ne se le pardonnait pas.
Refusant de se laisser submerger par ces émotions négatives, il avait consacré toute son énergie pour faire fructifier l’entreprise de navigation familiale. Après avoir décimé implacablement tous ses concurrents, il s’était imposé sur la scène internationale malgré des conditions particulièrement difficiles, à force de volonté.
Plus personne, depuis bien longtemps, n’osait traiter Theo Tsoukatos de play-boy ou de fils à papa trop gâté par le destin.
Mais Holly restait un échec cuisant, comme le symbole de sa jeunesse turbulente. Elle incarnait ses errances passées, et la déception qu’il avait à cette époque infligée à son père. Cette réputation qui entachait durablement leur nom et leur réputation.
Theo avait honte d’être tombé amoureux de cette jolie blonde américaine qui feignait la candeur et prétendait avoir eu le coup de foudre pour lui. Il se reprocherait toute sa vie d’avoir étourdiment prolongé leur aventure après la folle semaine qu’ils avaient partagée. Aveuglé par l’amour, emporté par un élan de romantisme, il l’avait épousée sur un coup de tête. Six mois plus tard, elle le trompait avec un touriste de passage dont elle ne connaissait même pas le nom…
Le pire, c’était qu’il était le seul à blâmer.
Tout le monde l’avait mis en garde. Abondamment. Il semblait le seul à être charmé par Holly Holt. Les autres n’étaient pas dupes. Sous ses airs faussement innocents, la jeune Texane qui voyageait à travers l’Europe pour se changer les idées après la mort de son père n’était qu’une vile aventurière, prête à jeter son dévolu sur le meilleur parti qui se présenterait. Ses yeux bleus angéliques cachaient en réalité une avidité sans nom.
Cet été-là, sur l’île de Santorin, Theo avait malheureusement croisé son chemin pour devenir sa proie.
« Tu es mon successeur et l’héritier de la fortune des Tsoukatos, l’avait averti son père à plusieurs reprises. Cette fille n’est personne. Il n’y a rien de possible entre vous au-delà d’une amourette de vacances. »
Brax, le frère de Theo, s’était ligué avec Demetrious pour le mettre en garde. Mais Theo avait fait la sourde oreille. Il n’accordait aucune valeur aux conseils d’un homme qui avait anéanti sa mère par ses innombrables infidélités. Comme Theo s’obstinait, son père et son frère l’avaient conjuré de prendre au moins les mesures nécessaires pour protéger son avenir et celui de l’entreprise. En vain. Theo, à son habitude, n’en avait fait qu’à sa tête et avait écouté son cœur.
Il ne voyait que le sourire éclatant de Holly et ses yeux bleus, aussi profonds que la mer Egée. Il ne pensait qu’à se noyer dans son regard et à se perdre en elle. Malheureusement, il avait découvert trop tard la supercherie, derrière les apparences…
Il payait cher son impétuosité. Pourtant, il lui refusait le divorce. Il ne voulait pas montrer qu’elle l’avait détruit pendant cette longue saison pluvieuse à Santorin.
Cela faisait donc presque quatre ans et demi qu’ils s’étaient mariés avec beaucoup trop de hâte, au cœur de l’été grec, et quatre années qu’ils ne s’étaient pas revus. Et cela durerait encore longtemps. Theo aurait préféré se jeter du haut des falaises de Santorin plutôt que de s’exposer de nouveau à la perversité de Holly. Mais il ne lui accorderait pas sa liberté. Pour l’obtenir, elle devrait le supplier et se traîner à ses pieds.
Œil pour œil, dent pour dent.
— Ma femme a le don de transformer le moindre désagrément en catastrophe planétaire, ironisa-t-il. L’urgence signifie probablement qu’elle a atteint la limite de son crédit bancaire.
Il se moquait complètement de ce que pensait sa secrétaire. Après tout, il la payait assez cher pour qu’elle supporte son mauvais caractère et ses sautes d’humeur.
— Je pense que, cette fois, c’est différent, monsieur Tsoukatos.
Theo commençait à perdre patience. Il avait déjà accordé trop de temps et d’attention à un sujet auquel il ne s’autorisait à penser que lors de ses séances de sport. Et il n’avait pas terminé la rédaction de son dossier.
— Pourquoi donc ? demanda-t-il sèchement. Il ne faut pas la croire sur parole…
Mme Papadopoulos se crispa.
— Parce que c’est un appel vidéo, répondit-elle en posant devant lui la tablette qu’elle portait sous son bras. Voilà.
Elle recula en inclinant la tête.
— Monsieur.
Theo cilla et fixa l’image figée de Holly comme si elle risquait de bondir de l’écran pour lui planter un poignard en plein cœur. Cette fois-ci, ce serait un coup mortel, à n’en pas douter. Il prit brusquement conscience que Mme Papadopoulos continuait à le fixer d’un regard réprobateur et la congédia d’un revers de la main.
Sa secrétaire avait raison. Ce genre d’appel sortait de l’ordinaire et n’augurait rien de bon. Theo devrait sans doute mettre une nouvelle fois la main à la poche.
De toutes les folies qu’il avait commises au cours de sa jeunesse dévergondée, Holly Holt était sans conteste la plus coûteuse. Rien, pourtant, ne le prédestinait à croiser le chemin de cette Américaine venue d’un ranch perdu au fin fond du Texas. Après l’avoir subjugué, ses éclats de rire et ses yeux lumineux l’avaient brisé en mille morceaux, faisant de lui un homme amer et plein de regrets.
Calme-toi, s’exhorta-t-il en son for intérieur en lançant un regard furieux à l’écran de la tablette.
Il allait couper la communication sans répondre, ce qui était la solution la plus raisonnable, mais il hésita. Même pixellisé, le visage de Holly le fascinait. Il sentait presque sa présence, comme des griffes plantées dans sa chair.
Il avait beau haïr sa propre faiblesse, cela n’y changeait rien.
Holly n’était plus la jeune fille simple et spontanée, dorée par le soleil, qu’elle était à vingt ans et qui l’avait littéralement captivé. Il étudia son image comme si elle pouvait lui livrer la clé du mystère et lui révéler une vérité qu’il connaissait pourtant depuis des années. Elle avait dompté sa chevelure exubérante. L’insouciance qui illuminait alors son visage semblait l’avoir désertée.
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Holly s'est rendue coupable. Malgré tout, il ira la retrouver
a Barcelone, la ville de leur magique voyage de noces, pour
écouter ses arguments. Peut-étre pour le plaisir de la voir
s'abaisser a le supplier. Peut-étre, aussi, pour s'offrir une
derniére fois le luxe de contempler le corps sublime de la
femme qu'il n'a jamais pu oublier.
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